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de 9 */. millions de cartouches non-graissöes, ä 7 IV.

par caisse, soit en chiffre rond fr. 44,400
150,000 kilos de plomb » 84,000
600 kilos de mercure » 7,800

Total fr. 348,600
Projel d'arrete.

1. Outre l'approvisionnement de munition prövu par l'art. 170 de
l'organisation militaire pour Ies armes ä feu portatives, il sera etabli, pour
les surnumeraires de l'infanterie, 1 V-, million de cartouches, qui toutefois

ne seront pas graissöes
2 L'administration du materiel de guerre pourvoira ä ce que Ies

approvisionnements des Cantons comprennent la munition de poche
nöcessaire pour les surnumöraires incorpores ; dans ce but et ä l'occasion
des budgets ordinaires, olle demandera, cn les motivant, les credits qui
seront necessaires.

3. On etablira en outre une reserve generale de guerre de 8 millions
de cartouches, non graissöes et non paquetees et l'on se servira ä cet effet

de douilles ct de projectiles pris sur la reserve actuelle.
4 Le materiel necessaire pour 10 autres millions de carlouches sera

constamment tenu ä disposition, abslraction faite de la fabrication en
temps ordinaire.

5. Pour achever la munition ci-dessus et pour se procurer les matieres

premieres, ainsi que pour couvrir les frais de construetion des
magasins necessaires ä la conservalion des parties de munition, il est
ouvert au Conseil federal un credit de fr. 348,600, qui devra ötre
principalement employe pendant l'annöe 1879.

GUERRE D'ORIENT
Voici quelques details rötrospectifs sur les engagements du thöätre de

la guerre d'Asie, commences les 2, 3 et 4 octobre par les Russes, pour
aboutir aux defaites döcisives de Mouktar-Pacha des 15 octobre ä Vizin-
Kue'i ou Aladjadagh devant Kars, et 4 novembre ä Deveboyoun devant
Erzeroum :

Depuis leur nouvelle offensive, ä la mi-aoüt, les Russes ont toujours
tentö d'attaqucr les Turcs ä leur centre, de couper leurs com nunications
avec Kars et de detruire les deux fractions ainsi formees. Ainsi, le2
octobre, tandis que l'on canonnait Tisil-Töpö pourdistraire Mouktar-pacha,
une colonne se dirigeait par Soubatan dans la vallöe de la Mazra, qu'elle
menacait de remonter jusque dans le cceur de l'Aladja-Dagh, et une autre

colonne menacait les deux Yagni-Tepessi. Les Russes commencerent
par couvrir d'obus toutes les positions turques, et le feu dura plusieurs
heures sans faire grand mal, car les projectiles s'cnfoncaient pour la
plupart profondement dans le sol et n'eclatäient pas ou bien couvraient les
hommes seulement de terre et de gravier. Malheureusement le Grand
Yagni ötait, par une negligence inconcevable, äpeu prösdögarni ; il n'y
avait lä qu'un bataillon; aussi la colonne russe, qui semblait s'attaquer
plus specialemont au Petit Yagni, commandant la route d'Alcxandropol ä
Kars, tourna-t-elle ses efforts sur le Grand Yagni, qu'elle ne tarda pas
ä enlever ä la baionnette. Puis, les Russes attaquerent sur toute la ligne;
une colonne essaya sans succes de prendre le Petit Yagni, qui, formidable-
ment döfendu, se mit en outre ä bombarder le Grand Yagni de facon ä rendre

la position intenable aux Busses; ceux- ci essayerent aussi de monter ä
l'assaut de 1'Elya-Töpe ou Aoli-yar-Tepe, qui ötait ou devait ötre leur vö-
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ritable objectif; mais les pentes presque ä pie, garnies de batteries et
d'ouvrages de campagne, ne leur permirent pas d'avancer, bien qu'ils
attaquassent et de front et de cötö par la gorge de la Mazra; ils furent
repousses avec perte, et, dans la nuit, ils abandonnerent meme le Grand
Yagni-Tepö. On asu depuis qu'ils prötendentque c'est ä cause du manque
d'eau qu'ils agirent de la sorte. Pendant ce temps, les Russes faisaient une
manoeuvre qui, si eile n'eüt pas d'effet immödiat, devait en avoir un terrible
dans l'avenir, on l'a bien vu le 15; une colonne partie d'Ain suivait un
instant l'Arpa-Tcha'i, puis, gravissant les pentes orientales de l'Aladja-
Dagh, qui n'ötaient pas gardees, venait faire une demonstratio!! sur les
derrieres de Moukhtar-pacha ; comme eile ötait peu nombreuse, eile se
retira apres avoir tiraille sur le camp ottoman. C'etait lä un Symptome
des plus graves, et dont le mouchir aurait du tenir grand compte; il
semble cependant qu'il ne s'en est pas inquietö. Enfin, l'aile droite turque

voulüt prendre l'offensive ä son tour et profiter de l'abandon oü l'on
croyait qu'ötait le camp russe ä Karadjal pour l'enlever, mais ce fut en
vain.

Le lendemain 3 octobre, les Russes renouvelerent leur attaque sur le
mont Olya ou Aoli-yar, sans plus de succes, d'ailleurs, que la veille,
bien que l'engagement ait dure toute la journee ; une charge de cavalerie,

dirigee par lo Circassien Moussar-paoha, les forca meine ä battre
definitivement en retraite; celle-ci fut assez gra\ement inquietee par
la garnison turque de Kizil-Tepe, et 1'armöe russe se decida alors ä rentrer

dans ses cantonnements Tous les jours qui suivirent furent remplis
d'escarmouches assez meurtriöres et pourtant sans utilite. Le 9,
Moukhtar-pacha se resolut ä abandonner ä son tour le Kizil-Tepe. Cette
determination peut paraitre ötrange, mais on ne peut neanmoins que la louer
grandement. Toutes les affaires pröeödentes avaient degarni les cadres ;
les renforts que le general en chef attendait ne venaient pas, car on les
dirigeait snr le Danube. Dervich-pacha, qui exerce un commandement
independant ä Batoum, ne voulaitou ne pouvait rien distraire de son
effectif, charge de defendre ce port si fort convoite des Russes. II devenait
donc indispensable de se concentrer, et meme en abandonnant le Kizil-
Tepe et en n'oecupant plus que les contreforts en terrasse de l'Aladja-
Dagh etl'Aoli yar-Tepe, c'etait encore se charger de defendre des positions

bien etendues pour les 35 ä 40 mille hommes que Moukhtar-pacha
avait sous ses ordres. C'est ce qui explique pourquoi il n'avait

jamais essayö de deloger les Russes d'Ani, ou de leur inlerdire les pentes
orientales de l'Aladja-Dagh et la rive droite de l'Arpa-Tohai.

L'attaque des Russes recommenea le 15 sur une echelle considerable ;

ils avaient recu 32 nulle hommes de renfort et disposaient de plus de 200
pieces de canon. Depuis trois jours, i'.s n'avaient cessö de bombarderles
positions de l'Aladja-Dagh et de l'Aoli-yar-Tepe avec des canons de
siege, sans interruption, meme la nuit. A l'aube, les colonnes d'attaque
commencerent leurs mouvements. Un corps d'observation, compose
d'une brigade d'infanterie et de plusieurs regiments de cavalerie, tenait
en öchec les garnisons de Kars et du Petit-Yagni. La colonne destinee ä

empörter i'Aoli-yar-Tepö comptait au moins une division des meilleures
troupes du grand-duc Michel ; eile ötait commandee, dit-on, par le
general Heiman, celui qui avait öte repousse en juin ä Zevin et qui avait
dirige les affaires du 16 aoüt et du 2 octobre au Grand-Yagni et ä I'Aoli-
yar-Tepö lui-meme Une autre division de grenadiers appuyait cette
colonne.

Bientöt les terrasses de I'Aoli-yar-Tepö se couvrirent de feux et de
fumee ; plus de 50 canons russes les bombardaient avec rage ; mais les
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Turcs repondaient avec non moins de vigueur, non-seulement de la
montagne atlaquee, mais encore des batteries etablies sur l'Aladja-Dagh
et sur le Petit Yani-Tepö. Les tirailleurs russes rampaientsur les pentes
et entretenaient un feu de mousqueterie incessant tout en grimpant.
Cela dura plus de trois heures ; les Turcs ne pouvaient sortir de leurs
retranchements sous peine d'etre öcrases par les projectiles russes, qui,
cette fois, eclataient terriblement au milieu desroches volcaniques de la
montagne ; aussi Mouktar-pacha se häta-t-il d'envoyer du renfort ä son
centre, mais de son aveu il ötait tres-insuffisant, car ce n'etait qu'un
bataillon ; aussi fut-il vite ramene dans la vallöe de la Mazra par une
colonne russe ; ä ce moment, trois autres colonnes s'avancerent ä
l'assaut de l'Aoli-yar-Tepe; les batteries russes lancerent un veritable ou-
ragan de fer et de plomb sur les malheureux döfenseurs de cette hauteur

; les grenadiers russes atteignirent les retranchements qui garnis-
saient la crete. Les soldats turcs se defendaient dösespörement et avec
un grand courage, mais ils ne purent rösister au nombre croissant d'en-
nemis qui s'ölancaient sur eux, et ils s'enfuirent, les uns dans la direction

de Yizin-Keüi et les autres dans celle de Kars. S'il faut en croire
une depeche de Kars, datee du 15 au soir, et signee de Mouktar-pacha
lui-möme, il n'y avait, sur l'Aoli-yar-Tepe, que quatre bataillons ; on ne
peut croire ä un fait pareil ; laisser la clef de sa position sous une aussi
faible garde, c'etait de la plus grande imprudtmce, et le resultat l'a bien
montrö. Quoiqu'il en soit, toutes les terrasses de l'Aoli-yar-Tepe furent
bientöt au pouvoir des Russes, qui ne tarderent pas ä occuper Yizin-
Keui meme. C'etait döjä un vöritable desastre pour Mouktar-pacha,
dont l'aile gauche ötait ainsi detruite, et qui ölait coupe de Kars. Mais
cette journee du 15 octobre devait etre encore plus fatale pour l'armee
ottomane. Depuis plusieurs jours, une veritable armee russe, sous les
ordres du general Lasareff, avait descendu l'Arpa-Tcha'i, franchi un
contrefort de l'Aladja-Dagh; remontant au nord-ouest en passant par
Digour et Orlok, eile etait arrivöe sur les derrieres de Mouktar-pacha.
Celui-ci, inquiet de ce mouvement tournant, avait envoye le plus gros
de ses troupes, sour les ordres de Hadji-Rachid-pacha, son beau-frere,
ä la rencontre du general Lazareff. Son but ötait, dit-on, d'öcraser
celui-ci et de se rejeter ensuite sur l'armöe du grand-duc Michel Le 13,
un engagement assez vif avait eu lieu de ce cöte-lä, et les Russes avaient
eu l'avantage. C'est meme cette nouvelle qui avait, sans doute, decide
le grand-duc ä attaquer le 15. Aussi quand les grenadiers du general
Heiman arriverent ä Vizin-Keu'i, ils se renconlrerent avec les soldats du
general Lazareff, et toute l'armee turque de l'Aladja-Dagh se trouva en-
fermee dans un cercle de fer et de feu. Mouktar-pacha et quelques
bataillons purent cependant reprendre la route de Kars avant que le cercle

füt ferme, et la garnison du Petit Yagni vint Ic rejoindre sans coup
ferir. A quatre heures du soir la bataille ötait terminee.

Les troupes turques cernees sur l'Aladja-Dagh se rendirent ä la tom-
bee de la nuit. II y avait lä une trentaine de bataillons deeimes, sept
pachas, un grand nombre de canons. On a dit que parmi les prisonniers
se trouvait Hadji-Rachid-pacha, Moussa-pacha le Circassien et le fils de
Scbamyl; il parait pourtant qu'ils se sont öchappes, ainsi que bon nombre

de leurs hommes, qui se sont caches ou qui ont fui ä la faveur de
Ia nuit. Mais il n'en est pas moins positif que l'armöe turque n'ötait plus
en Situation de combattre. Le 17, Moukhtar-pacha quitta Kars avec
quelques debris de bataillons et une dizaine de canons. 11 s'est d'abord
arrete ä Zevin, puis ä Keupru-Keui et Hassan-Kalo; enfin ä Dövö-Boyun,
ä quelques kilometres d'Erzeroum, suivi par les Russes, qui marchent
cette fois avec rapidite. C'est lä quo lc 4 novembre il fut atteint par les
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generaux Heimann et Tergoukassoff et defait, apres 9 heures de combat.
Les hommes de Moukhtar-pacha et d'Ismail-pacha, qui occupaient la
position fortifiee, se sont enfuis dans le plus grand desordre sur
Erzeroum, abandonnant leur camp, leurs canons et leurs provisions et laissant

des pertes enormes. La capitale de l'Armönie est bloquee depuis le
10 novembre, et l'on pense qu'aprös quelques jours de siege eile suc-
combera.

Kars est en meme temps l'objet d'un siege regulier, qui ne se pro-
longera pas au-delä de deux ä trois semaines, croit-on.

En Europe l'interet se concentre toujours sur Plevna qui est de plus
en plus resserrce par les troupes russes et par les travaux du general
Totleben.

XOliYELLES ET CHUOMQliE

Le Conseil föderal a ralifie la Convention avec le Departemenl mililaire vaudois

pour l'ötablissement, dans le canlon de Vaud, de la place d'armes de la 1™
division. La localite resle ä choisir. Aux qualre places döjä pretendantes (Lausanne,
Yverdon, Payerne el Biöre), une cinquiöme s'ajoulerait, dit-on, par lescommunes
d'Orbe el de Valleyres.

— Le recrutement pour 1878 dans la II" division, dirige par M. le mnjor Tech-
lermann, a porlö sur ;i:575 hommes. Sur ce chiffre IS20 hommes seulement, soil le
45,03 pour 100. ont ötö reconnus aptes au service. Onl öle döclarös impropres l^li'.)
hommes ; de plus ont öle ajournes soit renvoyes : ä "2 ans, 105 hommes, ä I an 301
hommes.

— Le döpartement mililaire avait convoque pour le mercredi Ui courant MM. les
chefs d'armes et d'arrondissemenls miiitaires et ies ofliciers de recrutement dans le
but de preparer un mode uniforme de recrutement. La conförence ötait prösidöe
par M. le conseiller födöral Scherer. On a döcidö, dil le Nouvellisle, Pölaboration
d'une ordonnance definitive. Toul d'abord on exclura les classes d'age plus jeunes
que celles qui doivenl se prösenter. Diverses facilitös ont öle accordees aux ofliciers
de recrulement, comme par exemple de s'enlendrc enlre eux sur la reparlition des

recrues dans les armes spöciales.
On a admis une augmentation rationnelle des indemnitös aux officiers pour frais

de voyage. En ce qni concerne les examens pödagogiques, la visile sanitaire,
l'incorporalion, on n'a rien change a l'ötat de choses acluel. La question de revaeeination

est reslöe pendanle. On a döcidö de porler sur les livrets de service le resullat
des examens pödagogiques, et de ne plus procöder aux operalions dans les auberges.

A ce sujet nous ne pouvons qu'appuyer l'observalion ci-apres du Genevois du 16

novembre:
« Le plus simple serail, ainsi que cela a öle proposö, d'en revenir ä l'inlermö-

diaire des cantons, beaucoup mieux placös que la haute administration mililaire
pour celle besogne essenliellement territoriale. »

Circulaires du Departement mililaire federal. Du l'l oclobre. NT° 00/171. Sur
la rcsliiulion des armes ä feu portatives par les hommes astreints au service et changeant

de domicile ä l'intörieur de la Suisse.
Du 1er novembre, n° 11/09. Sur la remise des rapporls effeclifs et la tenue des

contröles de corps avec les mutations au 31 decembre prochain.

Berne. — Le Conseil executif propose au Grand Conseil de nommer comme
commandanls de balaillon : Au n" "2h d'elite (Porrentruy) M. le capilaire Leon Perrin.
Au n° 22 de landwehr (Franches-Montagnes) M. le capilaine Louis Gagnebin.

LAUSANNE. — IMPRIMERIE BORGEAUD, CITE-DERRIERE, 20.
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